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la criminalisation des alternatives.

La free party, depuis la naissance des premiers sound system dans les 
années 90, est victime de son succès. Elle porte en elle des valeurs 

authentiques de partage et de solidarité, ce qu'aucune boîte de nuit, ou 
structure commerciale n'a jamais pu revendiquer. Elle s'inscrit 

naturellement dans le paysage des alternatives. Paysage varié et 
hétéroclite, où liberté et autonomie sont reines.

Mais les années 2000 sont le théâtre d'une sévère répression dans tous 
les milieux, et d'un changement des modes de pensée. Des lois 

liberticides sont votées à la hâte sans aucun débat citoyen, et à part 
une minorité militante, personne ne pipe mot. Il est à noter que de 
nombreuses alternatives, justement par leur côté expérimental, et 
autonome, n'est pas couvert par la législation, ce qui amènent les 

gouvernements successifs, à des fins électorales et démago, à voter des 
lois en nombre pour interdire à défaut de contrôler.

Ainsi, les teufeurs deviennent criminels, fautifs par essence. Coupable 
de s'accaparer des terrains abandonnés ou vierges de toute exploitation 

humaine, coupable de refuser un schéma standard où la fête se doit 
d'être payante, encadrée, stéréotypée, loin de toute créativité. Les 
sanctions en 2011 sont des saisies régulières du matériel (sono, 

disques, etc..), ainsi qu'une répression violente dés que les 
sound-system tentent de se ré-approprier les villes (Boulogne, Ravolt..).
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La Ravolte festive est en marche, aujourd’hui nous venons gueuler dans les rues de Paris, mais notre lutte 
telle  un cercle commence en n’importe quel point et ne saurait avoir de fin.  

Désobéissance civile ! L’ordre établi ne nous conviendra jamais alors levons nous ! Osons taper du poing sur 
ce système Mondial,  expert en globalisation, qui ne cesse de nourrir la liberté des capitaux aux dépends 

des plus faibles ! Partout dans le monde les extrêmes dominent. L’excès de tout nous entoure, focalisant nos esprits 
sur le futile, créant et exploitant nos désirs pour détourner la raison des peuples des véritables enjeux, des choses 
vraies.

Salutations  à toi ami lecteur de la Plume, que le 
Souffle de la Bass soit avec toi et que résonne en 
toi la motivation et la passion qui font de nous les 
enragés du son et de la liberté que nous sommes !

Le système nous isole les uns des autres, 
efficace comme de la came. Chacun se 

renferme sur lui-même pour mieux rivaliser avec 
autrui. Mais malheureusement, ce système c’est 
nous, c’est vous et ce que l’on accepte qu’il soit.

La loi du profit, de la rentabilité, de la 
concurrence, voici le lot quotidien du bon 

citoyen, à qui toute personne digne peut être 
fière de serrer la main.

Voici de belles foutaises que  
malheureusement beaucoup trop avalent 

avec allégresse du matin au soir.
Nous ne faisons pas partie de cette majorité là. 
A l’inverse de ceux qui nous montrent du doigt 
nous, devons continuer de prôner notre façon 
différente de voir les choses.

Faire la teuf, c’est bien. Ce sont à chaque fois des moments de bonheur que l’on a peine à oublier, du vécu magique et 
partagé, qui nous permettent de revenir  au terre a terre du monde réel avec un peu moins de morosité que les autres, 

un bol d’air pure dans une société qui risque de bientôt nous le faire payer.

Mais si l’on s’arrêtait la, cela aurait pour signification que notre mouvement a oublié ses origines et les fondements de 
sa culture.

Nous sommes un peuple revendicateur,  Défenseur des libertés en voie de disparition. Notre diversité fait notre force et 
chacun d’entre nous a son rôle a jouer : à la teuf, à la manif, au sittings anti-expulsion, au fuck G8/G20…

Comment ? du détail a l’action réelle, tout est bon à prendre lorsque l’on sait que l’effort commun est notre force la plus 
redoutable, on nous craint pour notre cohésion, aussi anarchique soit elle  (et c’est comme ça qu’on l’aime), le Système 

D , le Système T, le Système B, tout y passe pour nous mener au but,  mais le plus effrayant pour nos répresseurs c’est bel et 
bien l’acharnement que nous avons toujours mis en œuvre pour vivre tel que nous l’avons décidé.  Nous sommes tous acteurs 
de ces moments hors normes que nous partageons, et si tu ne sais pas quoi faire pour y participer, que tu penses que garder 
tes capsules et tes mégots dans ta poche c’est déjà pas mal, eh bien dis-toi que c’est loin d’être suffisant. Vas y  mon gars, vas 
y meuf, tu fais partie d’un mouvement qui prône son autonomie, alors au moins sois le toi-même et n’attends pas que l’on te 
pousse dans les orties pour ouvrir les yeux !   

La Plume se veut être l’un de ces moyens d’action, ouverts aux idées et aux motivations. Si un sujet vous brûle les lèvres, 
du texte, du dessin et que votre motivation l’accompagne, vous trouverez à coup sur un moyen de dénicher l’un d’entre 

nous…  épreuve initiatique pour nous rejoindre ! 

Sur ce, l’équipe de la plume vous souhaite une agréable lecture, mais surtout une chouette vie remplie de combats à mener et 
de joies à partager !
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Mais, on pourrait,
et c’est surtout
le but de cet article,
appliquer ce
raisonnement à
notre quotidien,
à nos pratiques,à nos pratiques,
aux cultures que
l’on s’est inventé.
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Liens utiles
L’année 2011 a prouvé que, plus que jamais, internet était un outil indispensable pour s’informer, découvrir de 
nouvelles choses, des avis différents. Cette section du fanzine a pour but de donner quelques liens et quelques 
tuyaux pour développer son esprit critique, et défendre ses libertés.

La vie du net: 
http://www.laquadrature.net/fr 
La quadrature du net propose des outils 
intéressants pour la résistance en ligne. 
Indispensable!
http://www.acrimed.org/
Action Critique Media, l’observatoire des 
médias décrypte et brise l’opacité du monde 
de la tv, de la presse, des journalistes. 
 
 

Contre-infromation:
Nous avions cité dans le numéro 1 de la 
plume, le site “jura-libertaire”.  
Suite à une enquête de police injustifiée, qui 
a couté des gardes à vues aux membres de 
l’équipe, le site a été transféré sur une nou-
velle plateforme, à l’éthique moins douteuse: 
http://juralib.noblogs.org/

Marchandisation de la culture.

L'appât du gain a entraîné depuis longtemps déjà, l'industrie de la 
culture à opérer un nivellement par le bas. C'est déjà un non-sens que 

de laisser le domaine de la création à des industriels, même aux 
meilleures intentions. Pour la musique, les majors ont vite compris où 

était leur intérêt, et ils tentent toujours de justi�er leurs pro�ts, 
tout en faisant pression sur le pouvoir politique 

a�n de protéger leur poule aux œufs d'or.
Le milieu techno, lui, est profondément divisé entre les clubs, 

les entreprises qui investissent a�n de proposer des prestations toujours 
plus grandes, de technopol à Megarave, 

et la freeparty qui dé�e encore ce système.

Le pari de la freeparty, c'est de proposer à la fois une fête libre, sur 
donation, mais aussi un projet d'émancipation, où tous les participants, 

organisateurs, ou visiteurs de passage, seraient impliqués. Tout le 
monde pourrait laisser libre à la création, musicale, graphique, 

corporelle, sans devoir à tout prix en tirer pro�t. Et de démontrer 
une rentabilité, condition inéluctable à l'existence de toute chose dans 

un monde de spéculation et de cupidité.

Au delà de l'idéal libertaire, les sound system techno, après 15 ans de 
pratique démontrent encore tous les week end, 

que la fête libre est possible.



La doxa, ou les préjugés de la Vox populi, voudraient en terminer avec
toutes les alternatives, tant elles incarnent l'idée de disgression,

d'amoralité et de marginalité. Les grand médias ont prit l'habitude de
stigmatiser systématiquement tout ce qui sortirait des sentiers battus,
et remettrait en question la pensée unique. Pourtant, des AMAP aux

freeparties en passant par les militants du quotidien, il est une
colonne vertébrale, un véritable nerf de la guerre, c'est cette soif de
liberté, de nouveauté et de partage, et le moteur pour arriver à ces

fins, c'est l'action. Agir par soi-même, en un mot, l'autonomie.

Agir hors-cadre, dans un monde où tout est standardisé, étiquetté,
marchandisé, c'est créer des espaces, des interstices qui s'inscrivent
dans un véritable processus résistant. Dans le contexte de la fête,
prendre l'initiative, c'est donner du sens à ses actes, et en ce sens,

la free party est profondément subversive.

Si la free party remet de fait en cause, le bon ordre et la morale, elle
s'expose ainsi à la répression à une ère de recul des libertés et des
acquis sociaux. Alors pour cette raison, nous devons défendre nos

espaces d'expression, si fragiles, et notre marge de manoeuvre pour agir
en vraie autonomie.


